
citer cette autorisation «t on la leur refuse parfois. 
BRBNKZ défend sa proposition. Dans yne autre 

circonstance, le Ministre du Travail, & qui l'auto
risation de descendre dans un charboiuiugo après 
une catastrophe étaJt demandée par le députe mi
neur , répondit qu'il n'avait rien a voir, l e char
bonnage étant une propriété privée. , 

Ce que i on craint c'est que l'on ne prenne des 

firécautlons en apprenant qu'une enquêta va avoir 
ieu. Mais ces précautions sont prises depuis sa

medi et déjà les parions ont visité les familles des 
victime». 

Faire la demandé verbalement au patron, je vous 
en défie, car nous ne pourrons aborder le patron, 
tandis que notre lettre lui parviendra, rjl s'il refuse 
nous aurons le droit de dire au Parlement qu'on 
craint la lumière. 

MAROH.l E combat la proposition de Crenez. Il 
esl ime que l'enquête doit surtout porter sur l'in
terrogatoire des témotU£, car dans le tond, on a 
dû prendre ses précautions pour faire disparaître 
les traces du coup de mine, s'il v en a eu un 

BHENLZ persisle h dire qu'il faut descemlre 
dans le tond pour vérifier l'exactitude des déclara
tions nui lui ont été faites par dés ouvriers qui 
travaillaient dans le charbonnage sinistré. 

11 signale que depuis un certain temps les bouté-
feu du Grand-Cuisson n'ont plus de lampe David 
et ne sauraient par conséquent constater l'exis
tence du grisou. 

La proposition de Rrcnez mise aux voLx est 
adypUe a l'unanimité moins 3 voix. 

LOI SUR LES ACCIDEMS DU TRAVAIL 
L« citoyen Dlu-'RASNE constate que la catastro

phe du Grand Buisson donne plus d'actualité en 
cors * la question de la responsabilité en cas d'ac
cident de travail. 

La loi devrait être votée depuis longtemps et la 
loi sur l'inspection des-mines devrait être révisée. 

Dufrasne dépose l'ordiô du jour suivant qui est 
vo ie a l'unanimité : 

« Le Congrès national des mineurs, réuni a 
Cbarletoi le à) avril l'Jul. 

» Considérant que par les catastrophes et les 
nombreux accidents dont sont victimes les ou
vriers et leurs familles. 

» Considérunt que la population ouvrière souffre 
constamment du défaut de législation ouvrière sur 
ia question relative aux accidents de travail. 

• Regrette les retards apportés a la discussion 
d'une loi sur la matière. 

K fcanat i# voeu de voir les Chambres s'occuper 
dans le plus bref délai, d'une loi sur la responsa
bilité civile en matière d'accident. 

» Lo Coogi-ès émet également le vœu de voir la 
législature réviser ta loi relative a l'irispc-tion ou
vrière des mines dans le sens do la nomination 
des délégués des mines par le suffrage universel. -

LA (JLKS1TOX DES SALAIRES 
Le* déléguée des différants bassins ont s igna lé . 

l'existence de stocka importants dans les bassins 
du Centre, de Liège et de Charleroi. Uiuis le Bon-
î iage . ïî n'y a guère que. des stocks de coke, mais 
i ls sont importante. 

La baisse dos salaires est générale et est en 
moyenne de 15 %, mais elle atteint 20 % pour 
q u e l q u e charbonnages. 

Les délégués estiment que la formation des 
stocks va amener une nouvelle baisse de salaires 
et facilitera la résistance des patrons si on ienle 
une grève dans, le but de protester contre les di
minutions rie salaires. 11 y a unanimité' parmi les 
délégués pour déclarer que l'on doit empêcher la 
formation de stocks, mais , sur les moyens d'y 
obvier, les avis sont pcj iagés : 

Cina moyens sont préconisés : 
1. Chômage dans tous les chaibo .mages le 

lundi p u un lundi sur deux, suivant lu uéceaasM : 
t . Héducuon des heures de travail; 
s . rixplaitalaon des petites coudies , qui, pen

dant la période de prospérité qu'on vient de tra
verser. onLété laissées de côté, les directeurs fai
sant axploiUr les fortes veines aiin d abattre du 
charbon en grande quantité ; 

4. Interdiction d'ocoupar tes ouvriers pendant 
des heures supplémentaires ; 

5..S»*pre6sioii du travail à l'entreprise. 
Après une longue discussion a laquelle prennent 

part notamment les délégués mineurs tirene/., »Ma-
roille et Mansait, le Congrès udopte l'ordre du 
jour suivant présenté par le citoyen Lombard, .dé
légué de la Fédération des mineurs de Ohaale-

« Le Congres. 
» Considérant que les rapports des délégués d e s 

quatre bu3su:s accusent des Aminuleons de sa
laires très sensibles, et nullement en rapport a v e c 
la baisse momentanée des prix de vente ; 

» Considérant la lactique des patrons de L ro 
fiter du ralentissement des demandes de charbon 
pour congédier un grand nombre d'ouvriers • jui 
ne peuvent plus se replacer ailleurs a cause p.to-
baalernenl du mot d'ordre donné : 

» Considérant que par suite du, travail aux p Vi
ces, vu le bas prix iixê au mètre, l'ouvrier est 1 u-
toienwnt entraîné à surproduire. 

• Décide : 
» 1. Cnc vigoureuse campagne sera cntreprùte 

pour une réduction des heures de travail ù briu* 
délai et contre le travail aux pièces ; 

» 2. Le<chômage sera organisé en cas de forma--
lion de stocka, soit d'un jour par semaine, par 
quinzaine ou par mois, suivant les besoins de la 
consommation ; 

• ». Les syndicats se mettront immédiatement 
en pourparlers avec les patrons *ur cette question 
et donneront connaissance du résultat de leurs dé
marches euûéans le mots 4 i/jur fédération res
pective : 

Charge le comile naliona'i de fixer les jours 
de chômage et la date du p o i n t de départ. » 

La question de chômage hebdomadaire, dans le 
but d'éviter lu -tirproduc tion, sera l'objet d'une 
discussion au Congrès irv»ernational qui se tiendra 
le mois prochain a Pari s . 

CI1V0 MFAÎVTS 
par leur père 

REVEI-AT'iON D41N ANCIEN CRIME 
Pans, -/a m-rii, — A un de nos confrères, Mme 

Deslas. la belle- -sa^ur de Brière, chez qui demeure 
lu pcui* ('•«rsMaine. nient, pnra.t-il. ne r»ù-e une 

•déclaration ne nsalronnelle. Elle s e serait expri
mée en ces LsMtlsa : 

« Cette histoire de lettres où Brière aurait ré-
alajn.i le iv-totir de Germaine u Coraocez est com
plètement fausse. Germaine u écrit seulement 
J M X Ict'.rc* insignifiantes a son père et a sa 
soeur l i e r a . H n'a jamais é té question que l l e re
tournerait la-bas. 

» On prétend qu'on a encore trouvé, dans la 
cuoœiorc de Flora, une lettre de Germaine an-
noiKjUut qu'elle ne pourrait pas venir. Ces t faux, 
et, J la lettre exis'le, elle a été fabriquée. » 

M m e -Destas ai' mta : 
« La maison était ù ma belle-sceur. Elle y nvait 

été élevée. 8a lucre y était morle, et u n drame 
s'y était déjà pos sé autrefois. 

•• La grand'rnère des enfants assass inés a été 
éliaiigiée et eM morte quelques jours a±»res sans 
qu'on put sawjir quel était son meurtrier. Ma belle-
sceur disait toujours h sa mère : 

» — C'est « parrain • qui l'a étranglée. Je l'ai 
vu. 

• Mais lf i mère de Mme Brière n'avait p a s voulu 
porter plo mie. Cet homme a quitté le p a y s depuis 
vingt a i t , . <jui sait si . pour se venger, H n*y se
rait pas revenu et ne serait pas. le meurtrier des 
enfants., comme il avait clé celui de la grand' 
a è r e ? » 

L'ACTION S0CIAIR5TE El» SUÈDE 
Copenhague. S9 avril. — La Chambre des dé

putés suédoise a discuté la proposition du député 
Socialiste Hialrnor Hranting. tendant a i introduc
tion du suffrage universel cl du sy'.lente propor
tionnel aux élections communale.";. 

Après une assez longue discussion, la majorité 
de la Chambre, bien Que n'acceptant pas la propo
sition Branling, s'est loirteiiûs lirononcée nour la 
révision de la loi électorale actuelle. C'est la 
deuxième fois, depuis trois ans , que ta Chambre 
des dépotés se nrrmonee en faveur tic la révision 
mais son vote s'est heurté et se heurtera ceriaine-
mecit encore une lois a l'opposition irréductible de 
la Crtamf/re Haute qui veut, coule que coûte, maln-
tewir le svsterrrc- en viguerrr. 

Ce système est, en efTet. trop commode pour les 
classes dirigeantes é i riches. Non seulement la 
masse des citoyens est privée du droit de vote, 
y a des inégalités révoltantes dues * un cenre de 
voie plural à côté duquel le vole plural belge n'est 
qu'un jeu d'enfant. 

Dans le sys tème suédois, le nombre des voix 
dent dispose un électeur varie d'après la classe 
censitaire dont il fait partie, et dans la classe cen
sitaire la plus élevée, chaque électeur dispose à 
iui seul de ceni voix. 

Grâce à sen énergie et h sa persévérante téna
cité, le parti socialiste mettra fin a ces abus par 
trop manifestes. 

Assassins anthropophages 
Sydney. *» arrii. — Un millionnaire al lemand, 

M. Mencke, el son secrétaire, voyageant a bord 
dT»n yscfit, ont élé assassinés par les indigènes 
de l'île de la Nouvelle-Bretagne qud ont ensuite 
dévoré le corps du secrétaire. 

ILE REFERENDUM 
des Mineurs 

D i m a n c h e d e r n i e r 28 avr i l , a e u l ieu le ré
f é r e n d u m d e s m i n e u r s prescr i t p a r l e Con
g r è s tenu à L e n s le 11 de e s m o i s . 

Le C o n g r è s a v a i t pr i s lu r é s o l u l i o n s u i 
v a n t e : 

L a C o n g r è s g é n é r a l d e s m i n e u r s de F r a n c e 
déc ide : 

— M Le g o u v e r n e m e n t e s t i n v i t é à faire 
c e s s e r i m m é d i a t e m e n t le confl i t qui e x i s t e 
ac luel le tr ienl à M o n l c e a u - l e s M i n e s . Un rou
l e m e n t s e r a établ i , s i l 'état de l a m i n e n e per
m e t pns la repr i se de t o u s l e s o u v r i e r s . U n 
dé la i de q u i n z e jours , j u s q u ' a u l«r m a i , e s t 
a c c o r d é un g o u v e r n e m e n t pour about i r . 
P a s s é ce dolui, lu g r i v e g é n é r a l e d e s int-
n e u i s de t ' r a n c e s e r a d é c i c l e e . » 

A ce t te r é s o l u t i o n , le correct i f s u i v a n t fut 
a j o u t é : 

— « Le C o n g r è s déc ide q u e la g r è v e g é n é 
ra le n e p o u r r a Être d é c r é t é e que s i d a n s un 
d é l a i de q u i n z e j o u r s t o u s l e s m i n e u r s de 
F r a n c e a y a n t é t é . c o n s u l t é s p a r vo i e de ré
f é r e n d u m , l a m a j o r i t é y e s t favorab le . Le 
vote a u r a l ieu s o u s e i ivc lo j ipe c a c h e t é e , le 28 
avr i l . « 

Le r é f é r e n d u m a en l ieu . N o u s e n a v o n s 
d o n n é , hier , l es r é s n U a l s par t i e l s . D ' a p t e s 
n o s d e r n i e r s r e n s e i g n e m e n t s , voici que l l e e n 
s e r a i t l a to ta l i sa t ion : 

I N S C R I T S (env iron) IG'2.000 
Soi-rnAGiis s T n m i s ivi.uoo 
P o u r la g r è v e . . . . S6 .0M 
Contre la g r è v e , 15.216 
D i v e r s et n u l s 9.S54 

L e s r é s u l t n l s du b a s s i n de la Lo ire n e s o n t 
p a s encore c o n n u s ; o n n'a/ p a s v o l é d a n s le 
b a s i n d u N o r d et d a n s cjoelque-s c o n c e s s i o n s 
s e c o n d a i r e s : m a i s , s o u s c e s r é s e r v e s , on 
peut, c e p e n d a n t , é v a l u e r à p r è s de ceuf mille. 
le n o m b r e d e s a b s t e n t i o n n i s t e s . Or, e n vertu 
d 'une a u t r e d é c i s i o n d u C o n g r è s d e L e n s , 
l e s a b s t e n t i o n n i s t e s é t a n t c o n s i d é r é s c o m m e 
se j -a l l innt a l 'av is e x p r i m é p n r sa m a j o r i t é d e s 
v o l a n t s , la g r è v e g é n é r a l e e s t d o n c v o t é e e n 
pr inc ipe . 

Il n e n o u s appart ient p a s de d i s c u l e r , ici, 
l ' incorporrt ion d e s a b s t e n t i o n n i s t e s a la m a 
jori té d e s v o t a n t s . M a i s n o u s p o u v o n s expri 
m e r u n r e g r e t . . . . 

C o m m e n t , s u r u n e q u e s t i o n si g r a v e que 
cel le qui é ta i t p o s é e d e v a n t le pro lé tar ia t mi
nier ; c o m m e n t , .sur u n e q u e s t i o n qui c o n 
c e r n e toute la p r o d u c t i o n n a t i o n a l e et toute la 
v ie o u v r i è r e , eo i i i tuen l est-i l p o s s i b l e que , s u r 
c e l l e q u e s t i o n cap i ta l e , il s e s o i t m a n i f e s t é 
u n e telle indi f férence q u e n o u s a y o n s à en -
reg i s t rer l 'abs lent lom de p l u s d e s d o u x t i e r s 
de~ i n l é r c s s é s ? 

L a Bres se b o u r g e o i s e vat ic ine , à c o l o n n e s 
d é b o r d a n t e s , s u r c e fait, c l e l le e u tr ioo ip l ic 
a i s é m e n t . 

— C'est d o n c , dit-el le, q u e l e s m i n e u r s , en 
g é n é r a l , ne s e p f i i s i a n n r n t n u l l e m e n t . p o u r In 
c o u s e de l eu rs f r è r e s moniceliiarLS I 

N o u s qui c o n n a i s s o n s l 'esprit de so l idar i té 
du prolétariat noir, noua p r o t e s t o n s c o n t r e 
ce l te appréc ia t ion , m a i s il n o u s faut b ien re
c o n n a î t r e , c e p e n d a n t , qu'e l le a q u e l q u e appa-
i c n c e de f o n d e m e n t . 

I l ' a u t i e pari , la q u e s t i o n p a s s a i t M o n t c c n u . 
Il s ' a g i s s a i t a u s s i de s a v o i r s i la corpora

tion d e s m i n e u r s , qui e.it une d è s m i e u x or
g a n i s é e s , éuii l s u s c e p t i b l e d 'une m o b i l i s a t i o n 
irmnéciiale e t il edt é té s o u h a i t a b l e , ejes lors , 
que l e s é l e c t e u r s c o n v o q u é s l i s s e n t a u m o i n s 
l'effort d e x p r i m e r leur op in ion . 

M ê m e e n r e p o u s s a n t toute idûe de g r è v e 
g é n é r a l e , i l s a u r a i e n t d o n n é , par le seu l en
t a s s e m e n t île l eu rs b u l l e t i n s , a la bourgeo i 
s i e a p e u r é e et a n x i e u s e , le s p e c i a c i e d'une 
force c o n s c i e n t e e t r e d o u t a b l e ! 

A u contra i re , e n s e m b l a n t s e d é s i n t é r e s s e r 
du s cru t in , i l s ont p e r m i s à l eurs a d v e r s a i 
r e s de c l a s s e de r e p r e n d r e e s p o i r et i l s o n t 
m i s u n trt's g r a n d e m b a r r a s l e u r F é d é 
r a t i o n N a t i o n a l e . 

E n effet, c 'est a l a F é d é r a t i o n qu'il appar
tient m a i n t e n a n t de p r o n o n c e r . 

S autor i sera- t -e l l e de la r é s o l u t i o n de L e n s . 
i n c o r p o r a n t l e s a b s i e n l i o n u i s l e s à la majo 
r i té d e s v o t a n t s , pour- l a n c e r l e redoutab le 
nlen iacla c i l , c'est-iVdirc p o u r p r o c l a m e r la 
g r è v e g é n é r a l e ? 

N o u s l ' i gnorons . M a i s , quoi qu'el le déc ide , 
n o u s a f f i r m o n s à n o u v e a u , q u e n o u s n o u s t n -
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RÉSULTATS GÉNÉRAUX 
Dans le Pas-de-Calais 

L e s r é s u l t a t s q u e n o u s a v o n s p u b l i é s hier, 
a d d i t i o n n é s à c e u x c i - d e s s u s , d o n n e n t a d to
tal : 

Pour) l a g r è v e 6.717 
Contre 12.117 

Réunion du Syndicat des du Pas-foftlaiSi 
Lent, i j avril. — Le Conseil d'administration du 

Syndicat des mineurs Ou bassin fioufller du 
Pas-de-Calais, se réunira aujourd'hui Mardi lit) avril 
a 3 fleures du soir, a son siège, rue dé la Paix, 12, 
à Lens. 

Nous croyons savoir que dans • s i te réunion, la 
question du référendum sera agitée. , 

DANS LE BASSIN O'ftNZIN 
Aux résultats que 

convient d'ajouter les 

C O M M U N E S 
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RÉSULTATS 6ÉNÉRA0X 
Dans le Bassin d'AnzIn 

Le^ r é s u l t a t s q u e n o u s a v o n s p u b l i é s hier, 
s a joutant & c e u x q u e n o u s p u b l i o n s c i -des
s o u s , d o n n e n t c o m m e récapi tu la t ion g é n é 
rale d a n s le b a s s i n d 'Anz in : 

Ponr*!«t g r è v e 7.-H9 

Contre a 378 
Béuaion du Sortie- fédéral 

«~ s tlMe l'Agence Havatr 
Saiil-KUennc, su avril. — Le secrétaire ffénéral 

de la Fédc nition .al louait et quelques rKtkgnes 
« i a l r.-i,-,- iniblés en ce moment au siège de la Ké 
dérutioi: â la Bourse, du Travail. Ils se rcluscru 
ericr^i.jiiement d faire connaître un résultat quei-
contrue. 

Le Com:ié fédéral se réunira demain, mar.li. et 
décideru ait y a lieu de communiquer le résultat 
du vote . 

Le ftfeiÉii cl la Presse 

d e v dût 
u n e d é c l a r a t i o n de g u e r r e i n s u f f i s a m m e n t 
prépurée , a m e n e r u n e dé fa i l e . 

G. S I A U V E - E V A L S Y . 

Voici les renseignements cornplémaolaires que 
r.ous recevons de nos correspondants spéciaux. 

Résultats divers 
Dans le bassin de Saint-Eloy 

Ctcftnoiif-Fèrraud, 29 atril . 
SYNDICAT DE SAlNT-ELOY 

Inscrits : 1,203. — Votants : 725 
Pour la grève générale G97 
Contre *7 

SYNDICAT DE LA BOUBLE 
Inscrits : 8011. — Volaflls : 18* 

Pour la grève générale 173 
Contre - H 

Voici les résultats du référendum sur la grève 
générale dans la région : 

Syndicat de la Conibeile, 241 oui, G non. 
Syndicat de Brassac-les-Mines, 195 oui, 1 non.. 
Syndicat de Charbonnier, 87 oui, 1 non. 
Syndicat de Messeix, 1B7 oui, fi non. 
Pfesque partout on compte 40 % d'abstentions-

A LA GRANO'COMBE 
La Grahd'Combc, s» aurif. — Les mineurs de 

la Compagnie de la Grand'Combe sa sont complè
tement désintéressés du référendum sur la grève 
générale. 

Aucun d'eux ne s'est présenté pour voter. 

«U CREUSOT 
.Le Creusot, i9 avril. — Le3 mineurs du Creusot 

n'ont pas voté. 
Le résultat du référendum a Montccrju n'e3t 

pas entore connu à la direction de l'usine. 

AUX MIKES O'ALBI 
Albi, 29 acril. — 'Voici les résultai* c—^plets 

sur le référendum pour les mines d'Albi : 
Inscrits : 1,110. — Votants : *Hi 

Pour la grève 448 
Contre 4ii 
l lmlei ins blancs ou nuls li 
AtislcnUons 638 

DANS LE PAS-DE-CALAIS 
Nouveaux résu l ta ts 

Nous avons donné hier les résultats des prin
cipales communes du bassin liouliler du Pas-de-
Caluis. 
« Voici les résultats d'autres communes qui nous 
parviennent aujourd'hui de nos correspondante 
particuliers : 

C 0 9 H I T U N » £ 
>• 

ALLOUAGNE 209 
AMES 
ANNEZ1N et environs ... 
iiOUHECQ 
BILLY-BEBCLAU 
BAUVIN - . 
BARLIN .. . . . 
UURBURË . n » 

i l s: 
225 

18» 
875 
374 
149 

30 
48 

137 

!» 

158 
885 
83« 
301 

N'ous c r o y o n s i n t é r e s s a n t p o u r n o s lec
t eurs de. d o n n e r c i - d e s s o u s , l es r e c e v i o n s de 
d i v e r s j o u r n a u x d e P a r i s e t d e Lil le , s u r le 
r é f é r e n d u m qui a e u h e u d i m a n c h e : 

Du Matin : 
Cette consultation, qui aurait —ti^t une organe 

zalion ruéltiotlicjuo pour avoir une signification 
prccise et sérieuse, ne setnbie pas avoir réalisé 
les conditions d'un vole ordinaire. 

Aucune orgasseslsan n avait été préparée pour 
assurer le fonclionncuient de ce mode de consul 
ialion. A la Giaad'Qombe, Gagnièies, Bessétics 
i-uvernaréde et a Hochcl -île. qifi sont les dsswes 
les plus importants, il l i a pas été fait de déclara 
lion aux mairies et U n'a pas été publié d'avis u nu 
cune sorte relativement a ce vote. 

Dans plusieurs loculiufe du bassin du centre, a 
... -iriicutry, an (^ix-usot, a Cnalonnes-sui IAJ.-'C. 
!. , r uvriers ont montré la même nidilfôreiice. Si 
l'on songe au petit nombre des mineurs qui ou! 
pris paît au voie, sur les ltis.ouo que comptent les 
centres miniers de Krance, ou aura la physkioo'iuc 
réelle de cette consultation. 

De 1 iv'c/io du AVord : 
VingWiualre lieures après le scrutin, il est im

possible de donner aucune impression exacte sur 
c vole. Mois ce qu'on peut dire, c e s t qui l se Oc-

k;uge de l'ensemble l'impression d'un învratseni-
i.'lable ^àclns. 

No-.is ignorons encore, et peut-être ignorera-t-on 
toujours duns couibieil des 858 communes du 
Pas-de-Calais où il y a des mineurs on u voté ; 
ou ignore comment étaient formés les bureaux, 
quelles garanties assuraient la sincérité du vote ; 
apeUes précstttiotts avaient ele i>ri»*s jioui- emptj-
crter les électeurs de voter plusieurs (cas, poui-
s'assurer que seals les intéressés votaient 1 

Et s il en est ainsi pour le Pas-deCaiuis et pour 
Anzin, où l'organisation Mail peut-être la moins 
imparfaite, que s'ost-ii passé OAleui-s "t 

Dans ces couuiuoiis, quelle Importance peut-on 
attribuai- à ce. référendum , quel caractère de sé-r"f--' -" 
risux otfre-l-ilî 

Parce que 121,000 mineurs se sont désinlérossés 
du vote, que 25,Uf)0 auraient voté pour la grève, 
celle-ci serait décidée? 

C'est peut-être ce qoe fera la Férîération, mais 
de là a ce que les 121.1100 abstentionnistes et les 
12,000 opposante abandonnent le travail il y a si 
loin, s i loi: 
clde. 

D a n s n o s r e v e n d j c a t l o a s noa»; d i r o n s que, 
m a l g r é n o s efforts, i l ne n o u t a é t é a c c o r a ê 
jusqu' i l c e jour, que. d e s loto de p u r e f o r m e 
e t derriuurées m ê m e s a n s appl i ca t ion . 

L * loi s u r r i n s p e o t i o n du t i a v u i l e s t r e s i é e 
lettre iiKMio d a n s n o s u s i n é s lext i les . N o u s 
d e m a n d a i uns que l ' inspect ion d u trava i l soi t 
fa i te ,par l e s o u v r i e r s eux -mèa»e* , afin q u e 
lé s lo is d ' h y g i è n e e t d * s é c u r i t é s o i e n t u n peu 
p lus reepec lec» . 

C o m m e l ' année dern ière , noXis derr.an.de-
r o n s l a loi d e h u i t h e u r e s et la fixation d'un 
m i n i m u m de sa la ire . 

N o u s u o m p l o n a s u r la d i sc ip l ine o u v r j è r e 
et que tous l e s c a m u r c à e s s e r o n t p r é s e n t s , à 
neuf h e u r e s , à l'Hôtel d e s S y n d i c u l s . 

V i v e le 1« nia i . ' V i v e i ' i / i l er i iakoj ia le d e s 
Travailleurs ! 

Pour ta Ctiamàre $yndicale de l'Induttri» 
iexiue .-

Le Secrétaire, 
A. LNGHELS. 

A LA MAISON DU PEUPLE 
La section lilloise du Parti ouvrier français, 

comme nous l'avons rwfa annoncé, organise, S 
l 'occasi / i du 1er Mai, à la Maison du peuple, 27, 
et Ti b b , rue Léon-Cambetta, un grand concert-
couférènoe s v t c le concotirs assure de la citoyen
ne Sorgue. membre du Parti socialisle révolution
naire, de la Jeune Fanfare des Trompettes « Les 
'iravallleuis », l'« Union de Lille », de 1 « Excelsior-
Ciub.. lillois, et d'un- grurid nombre d'artlsles dis
tingués. 

. Prix (l'cnlrée : 0 fr. 10, 
Ouverture des portes n six heures et demie. — 

fîideau à sept lieures l i es précises. 
AVIS. — Le Concert-Conférence sera terminé! 

vers neuf lieures et demie pour permettre aux 
spectateurs d'assister au féu d'artilice qui 6era tiré 
ù dix heures, place de la Hépubllque. 

Nous donnerons demain le programme de cette 
ffte. 

A Roubaix 
I A section Roubaisienne du Parti Ouvrier Fran

çais et les Churutores syndicales ouvrières adres
sent l'appel suivant aux ouvrières et ouvriers de 
Houbaix : 

Camarades, 
Pour la douzième fols, le Parti Ouvrier vous In

vite à célébrer, nombi-cux et avec éclat, la Fête 
annuelle du Travail. 

A la viillc des élections cantonales et législa
tives, au moment où la réaction cléricale el ca
pitaliste aux abois, va tenter, dans un effort dé-
saspéré el par tous les moyens possibles, de re
conquérir le Pouvoir, vous avez le devoir de don
ner au corps électoral l'exemple d'une union de 
toii3 les prolétaires, hautement afllrmée dans une 
imposante inuriifestalion. 

11 faut que la Fête du Travail prenne cctle an-
forme exceptionnelle el qu'elle ait tout le 

"caSutére grandiose dont ses créateurs la voulaient 
revêtue. 

Il faut que ceux qui ont voulu diviser le prolé
tariat, «aner la haine et la discorde dans ses 
rangs, détourner les travailleur» du but libérateur 
qu'ils poursuivaient, fassent cette triste constata
it.m >ue toutes les manceu\res louches ont eu 
pour résultai d© resserrer les bens d'affection, de 
solidarité créés par la souffrance, la misère coin 
inunes, qui unisson! les travailleurs entre eux. 

TRAVAILLEL'US 1 TRAVAILLEURS I 
Le dimanche 5 mai. à 10 heures du matin, un 

cortège partira de La Paix, boulevard de Bellort. 
et se rendra au cimeu'ère pour aedmplir le péie-
nnai;e du souvenir auprès de ceux qui furent nos 
camarades d'alt-lier c l de mrsére. Tous, ouvrières 
el ouvriers, voas vous associerer. fi cette manifes
tation respectueuse au cours de laquelle las Syn
dicats ouvriers déposeront une couronne sur la 
kimbs de nos frères et sœurs d atelier, morts u 
la peine, au champ du travail. 

A midi, partira également de Lu Paix, une ma-
nitestation nui ira a illôtcl-de-Villc, porter los ca
hiers 'les cliarjfrs renfermant les voeux si deside
rata de \a. classe travailleuse de ltoubaix. 

Camarades, 
Tous debout ! dimanche ? Que la Fête du Tra

vail soit, pour nous. l'occasion rie montrer ft nos 
rt(lverw.ires que tous les prolélatres de Roubaix. 
coascisnta île leurs droits, savent s'unir, se soli
dariser, pour accomplir leurs dévoies. 

Vhre le F ai u Ouvrier ! Vive la solidarité intei na
tionale ! 
Lu Section Rou'Jtiisienne du Parti Ouvrier Pran-

• «•*• - — *-* Chmmtr* syndicale ouvr ère texUtc 
de nmtltaix et environ». — La r»,im'ir<- syndi
cale dis Ouvrier* Trieur». — Lo CJuimer* »yn-
dicale ouvrière de la MelmMuryit. — IJI Chem-
lire «pnilicale OMUlMrs des Peintres. —Lu Cham
bre syndicale ouvriers des CltarpenUert-ruenhl-
s'ier-j. — La Cfirmibre .syndicale des ouvriers en 
lultiment. — La Chambre syndicale des Ou
vriers otirdisseui'j. — La Cfiamftre yynsticalr 
ouvrière des Mouleurs — La Chambre syndicale 
ouvrière des Maçons. — La Chmmbrc .«undicair 
de- Marchands de to*irnaux. — La Ciiambre 
sunaJesle des l'a 6!jriti?r&-Zinnueurf, .Coutrruri 
al PliOTioier*. 

A Aniche 
Votd W programme rie la. Fêle dit Premier Mai : 
Les travailleurs se réuniront a lu heures et de

mie du matin salie Letort. 
A 11 iioure, ^raud dc-tile avec musique en sflas, 

auquel prendront part le sWrvalrtil des iiiuiuuis, 
le Syndical des verriers, le Paili ouvrier, la Jeu
nesse .socialiste, ainsi que tous les travailleurs 
d'autres corporations qui voudront s'y joindre. 

La première halte se fera a la Manie, ou les 
Syndicats verriers et mineurs porteront leurs rc 
veiidications. pour qu'elles soient trunsuiises aux 
pouvons publics. 

A 3 heures, banquets dans divers groupes 

que jamais la distance ne sera Iran-

De la Dêptche-XouveUIsle : 
i L'idée folle » serait-elle sur le point de se 

réaliser, et l « ulopie ciiarlatanesque » va-t-e!lc 
aboutir dans un coup de surprise T 

II y a près de deux cent mille ouvriers mineurs 
en France : une vingtaine de mille ont voté la grè
ve, une quinzaine de mille l'ont réprouvée. Près de 
cent cinquante mille se sont abstenus. 

lit, en vertu de l'éimnue raisonnement du con
grès de Lens, tous ces abstenants sont considérés 
comme avant voté avec la majorité c'est-à-dire 
comme ayant volé la ui-èvc. 

El vinift-cinq mille mineur^., dont plus de douze 
mille sont des entants de moins de vlnut ans . qui 
n'ont pas eu un instant de réflexion,parce qu'ils ne 
sont touchés par aucun des intérêts en cause, vont 
peut-être, par une lie tion ridicule, disposer ilu 
sort d'un pays comme la France. Une révolution 
peut sortir d'une gaminerie d'ignorants et d'in
consciente, excités par quelques violente. 

Du Temps : 
Remarquez que la grève générale réunit la plus 

flrande majorité précisément dans les deux cen
tres classiques de la propagande socialiste et ré
volutionnaire : Carinaux et Monlceau-les-Mines. 

Le Premier Mai 
A Lille 

A P P E L D U S Y N D I C A T T E X T I L E 
La commission syndicale d^ l'Industrie textile, 

réunie, dimanche, au siège social (ilourse du Tra
vail), adresse l'appel suivant aux travailleurs : 

C a m a r a d e s , 
U y a u n a n / d a n s « n m a g n i f i q u e é l a n de 

so l idar i té , t o u s ou p r e s q u e f o u s l e s travai l 
l e u r s de n o t r e indus tr i e s e l eva i en t e n m a s s e 
p e u r m a n i f e s t e r le 1" Mai. 

Il e s t de n o t r e devoir , a p r è s l ' e n g a g e m e n t 
p r i s , l ' a n n é e d e r n i è r e , e t e n c o n f o r m i t é d e s 
d é c i s i o n s de n o s C o n g r è s i n t e r n a t i o n a u x , de 
c é l é b r e r l a g r a n d e fête p r o l é t a r i e n n e et de 
d é m o n t r e r e n c o r e a u c a p i t a l i s m e n o t r e v o 
l o n t é de d é t e n d r e n o s i n t é r ê t s s u r l e terrain 
é c o n o m i q u e c o m m e s u r t o u s l e s a u t r e s ter
r a i n s . 

Il s 'agit d-sdflrmer, de m ê m e q u e l 'an p a s 
s é , notre ac t ion , en. n o u s r e n d a n t wrès de s 
p o u v o i r s publ i c s . Il fau t que , comme u n s e u l 
n o m m e , n o u s « o y o n s debout , e t q u e n o u s 
p a r t i o n s e n c o r t è g e de l a B o u r s e d u Trava i l . 

A 8 heures du son-, grand bat. salle Lefort. Prix 
d'entrée : to esnUmaa pur cavalier pour les frais. 

Des quêtes seront laites a travers la ville au pro
fit dss verriers beiges en grève et des mineurs de 
Monte-eau. 

Les travailleurs apporleront à celle fêle le plus 
d'éclal possible et pavoiseront leurs habitai ions. 

1 avril seront décernées aux quêteurs qui auront rail 
la djuêtc- la plu* Iruclueuse. 

A orne heures, Héception dans les salons de la 
mairie. 

Remise des revendications tic tous las groupes 
entre les mains de t'admirusiration municipale qui 
sera churgéo de lès transmettre au gouvernement. 

Les vins d'honneur seront ensuite offerts a w u s 
les membres du cortège. 

A 12 heures, Dislributicn des prix du tir à la 
cible. 

A 12 h. t/2, Réception du matériel du jeu 
de bulle et Inspection des instruments aratoires 
du syndicat agricole par te Conseil municipal. 

Place de Ut Mairie, a deux heures du soir, grand 
cliamateamit national de ieu de balle entre les 3 
parties de Ire catégorie : Saint-Auiand, Anzin et 
Denain. ~ 

A neuf heures, grand bal populaire avec ffite vé
nitienne. 

Place Gambefta. à huit heures précises du soir, 
g iand concert instrumental donné par la musique 
municipale, sous la direction de son chef M. Le-
cleccq. 

A neuf heures, grand Bal populaire avec fête 
véftilieune. 

NOTA. — A l'occasion de la Fêle du 1er Mai, les 
habilanls sorti invités à pavoiser leurs maisons. 

L t MARDI SU AVIUt De neuf heures a midi 
et de deux heures à sfx heures du soir, une dis
tribution générale de pain el de viande sera laite 
par les soins du bureau de bienfaisance à tous 
las indigents inscrits au bureau. 

A Courrières 
La Section syndicale de Courrières adresse l'ap

pel suivant aux ouvriers mineurs : 
Citoyens, 

1 A grande majorité d'entre vous s'est prononcée 
contre la grève générale. Il ne faut pas que vos 
patrons puissent déduire de ce fait que vous êtes 
Indifférents aux réformes indispensables auxquel 
les la laborieuse corporation à laquelle vous ap
partenez est en droit d'attendre. P o u f ce faire, 
pour montrer au grand patronat minier, ainsi 
qu'à nos gouvernants bourgeois, que vous êtes des 
partisans résolus de ces réformes, vous manifeste
rez le jour de la Fêle du proléiartat universel. 

Vous chômerez en masse le jour du 1er Mai. 
Vous viendrez en masse à la conférence que nous 
fera notre excellent ami Beugnet. à 11 heures du 
matin. Vous serez nombreux pour aller le recevoir 
u la gare, et l'après-midi, lorsque voire délégation 
se rendra à la Mairie pour y déposer le cJhier de 
vos revendications, vous marufestertz comme 

des hommes libres et dir>nes. sur la voie publique. 
Vous pavoiserez vos demeures, ne voulant pas 

en un jour de fête aussi grandiose, où tous les 
ccours des travailleurs doivent battre a l'unisson, 
rester indifférente. 

Les rayons du soleil de floréal se joueront dans 
les plis des drapeaux que vous arborerez, en 
commémoration de celte grande fête entre les 
grandes. 

Pour la délégation : 
Le secrétaire : SORRIAL'X. 

A Billy-Montigny 
A l'occasion de la fête des travailleurs, une 

grande conférence publique et contradictoire aura 
lieu dans un grand bal situé rue de la Gare, LE 
» AVRIL, a 7 heures du soir. 

1-es citoyens Sivignon cl Petil, délégués de 
Montccau-les.Mutes, et Beugnet, Irésoner-comp-
tabte du Syndicat des mineurs du Pas-de-Culais 
prendront ta parole. 

LE 1er MAI, a E heures 3,1 précises, réunion 
de tous les manifestants chez le citoyen Noèl Co-
pln, pour la formation dn cortège qui devra se 
rendre a la Maine à 3 heures, pour déposer la 
tlsUs -des ro-eudications ouvrières. 

A T heures du soir, grand bal. rua de la Gare. 
Prix d'entrée : Cavaliers, 40 centimes ; dames 30 
centimes. • 

La section syndicale cl le conseil d'adminis
tration du groupe . La Jeunesse socialiste » ont 
1 ospotr que les camarades de Uillv-Monugny ne 
nsn miil pas sourds a leur appel : ils pi-ouveront 

aubes sections qu'ils .savent 

A Oignies 
Les délégués el mililanls du syndicat des mi

neurs onl arrêté comme suit le pivoramme du 
1er Mai : 

Les membres de section svndicale et tou3 les ca-
îuaradee se lÉai l iua l a neuf lieures précises du 
matin, chez le citoyen Angélus, d'où le cortège se 
rendra a la gare de Libercourt, a neuf Heures et 
demie, pour attendre le député Lamendin. 

La raanitesUlion, après avoir parcouru les rues 
principale* u'Oienies, s'arrêtera salle Alexandre 
Cachera, n ie du Moulin, où aura lieu, S 11 IIPIU-P-
(lu malin, une grande CONFERENCE PUBLIQUE 
ç.1 CU\TltAi>ICTOIRfc, avec le concours du ci
toyen LaassBdha, 

Le député ouvrier pariera de l'associalion syn-
! S a ' C"J l e r M a i c t d ' s revendicalu>ns du proie-

Dernière 
Heure 

LE REFERENDUM 
Derniers résaltats 

Paris, s» aerii — D'après les renseignement» 
parvenus ce soir a Paris, concernant lu grève gé
nérale, les résultats du référendum se sont repar
tis de In façon suivante 

Pour la grève généra le . . . . . . . . 2* -u voix 
Contre. , 17.603 voi* 

LeOimedeCorancez 
Nouvel interrogatoire de Brière 

Chartres, 39 avril. — L'accusé Brière subira OO 
nouvel interrogatoire demain et sera probablement 
conduit à Corancez. Ses blessures sont en bonne 
voie de guérison et son état de santé permet ce 
déplacement. 

Le juge d'instruction chargé de 1 • flaire s'est 
rendu ù Paris pour qu'on fasse l'examen de la 
massetle. de la serpillière et .ou gilet ensanglanté 
trouvés au domicile de Brière. 

L'enquête à laquelle se livrent les magistrats a 
permis de connaître que le 29 aclûl 1897, un incen
die s'est déclarée pendant la nuit dans la toiture 
d'une élable de Brière. En raison de la prompti
tude des secours les dégâts ont été peu importants: 
Brière obtint seulement de la- compagnie d'assu
rance a laquelle il était assuré une somme de 230 
francs. 

Brière bénéficierait de la prescription, même s i 
on parvenait à prouver que cet incendie a été vo
lontaire. S-l l'enquête se poursuit, c'est donc uni
quement pour établir la situation financière d» 
l inculpé. 

L'AFFAIRE DE CGMENTRY 
Afenfluçofi, S9 avril. — Johannovcitz vient d'êtr* 

transféré a Mcmttuçon et a été immédiatement 
écroué fl la maison d'arrêt. 

Des mesures sévères ont été prises nour l'empê
cher de communiquer avec les autres incuipés. 

Un de ces derniers. Burlaud. employé à l'ateue* 
'U-yUt'i lols. a subi un premier interrogatoire. 

tin s'étonne ici que Krupn ait cru si facilement h' 

A Cambrai 
Tous les camarades clé3 groupes dé Cambrai du 

P. O. P. août priés de se rendre au s ié je social du 
groupe « L'A vaut-carde ». h 4 heures du scur. afin 
de manifester en faveur des revendications prolé
tariennes, et de se rendre ensuite près des camara
des d'Escaudeeuvres, pour manifester avec eux et 
assister à la réunion du soir. 

A Escaudceuvres 
La section du P. O. F. d Lscciudccuvres se pré

pare à 161er dignement cotte année le 1er Mot. 
A T heures du so;r, une réunion aura lieu au 

siège du conùlé. Ditte. enta camarades y prendront 
la parole. Les citoyens qui désireraient y assister 
peuvent se procurer des cartes d'entrée, au cama
rade Moiiy. 

A Dorignies 
Le 1er Mai à Dorignies sera fêté cette année 

avec éclat. Les ouvriers sont disposés a cliûmci cl 
X manifester leurs sentiments do travailleurs cou 
sciènts de leurs diciiis et de leurs devoirs. 

Devant les intentions formelles des ouvriers de 
chômer le ler Mai, la Compagnie des mines de 
l'Lscarpelle serait disposée à ne pas mcllrc de 
coupe. 

Voici le programme de la journée : 
Lafêl&sera annoncée par* plusieurs coups de ca 

non. 
A dix heures et demie très précises, réunion de 

loua les ouvriers, salle du Bai-Volant, h Ooti<n:cs. 
A 11 heures, manifcstalion et délégation à la 

nitùric de Douui. 
A 2 heures du soir, Dislocation et Danquet en 

suite. 
A 5 heures, reformation du corlègè pour aller 

déposer des fleurs sur les tombe-s des vaillants 

A Denain 
Le maire de la ville de Denain, d'accord arec la 

Commission spéciale du Conseil municipal, n ar
rêt* comme suil le programme de la f/êle du 1er 
MAI : 

La Fêle du Travail du 1er Mai 1901 sera annon
cé* par les cloches de la ville ct célébrée confor
mément au programme ci-après : 

Un tir à la cible de cfli francs onra lieu pour 
tous les habitants de la ville ftgés de 21 ans ac
complis, aux losses Turenne et Renard, a la Belle-
Vue el au cimetière (Ce tir commencera à six hou 
res du malin et prendre. On s 10 heurts précises.) 

A dix heures el demie, assemblée sur la Place 
Gambelta de tous les tireurs, des membres des 
chambres syndicales des mines (fond e» jour), de 
la Métallurgie et des cultivateurs ainsi que des 
sociélés do pêche à la ligne al les adhérents du 
groupe socialiste révolutionnsire du Parti -ouvrier 
et de lu Jeunesse socialiste. 

A dix heures trois quarts, défilé par groupes jus
qu'à la place de ta mairie. 

Pendant le défilé une quête sera faite on peoûl . 
des grévisùa de Monlceau-ies-Mines par des délé- j lovons Briand et Hsmelln. 
gués de la commission des quêtes du syndicat des ' 
mineurs en tenue de travail. (Deux médailles d'-~ 

des | 

tariat 
A l'issue de la conférence, à une heure et demie 

de I après-midi. GRANDS BANQUETS POPl'LAl-
• a deux francs par tête, cher: les cî loyens 
Henri Onclet. dit Casquette, siège du syndical et 
An^clus Lejeune, siège de lu Llbre-Pe.is'ée. Les ca
marades désirant prendre part a l'un de ces ban
quets sont priés de se faire inscrire de suite e; 
de verser leur cotisation. 

A sept heures du soir, salle Cachera, grand bel 
(lit «ba l des Papas» , an bénélicc des malades 
blessés et incurables syndiqués. 

Tous les délégués et commissaires -lu bal se 
réuniront pour aller chercher chez Mme veuve 
Maréchal,-te-citoyen Jean-Baptiste l a n ç e v i n et le 
conduire « d i e Cachera pour l'ouverture du bal 

Tous les travailleurs irOigntes souscriront a ce 
programme en assistant nombreux h la inauifes-
lailou, * fa conférence, au banquet ct au bal. 

—"' * n é m n - i . i É T « R O 

Aujourd'hui mardi, a sept lieures du soir, dans 
les salons dé M. Crépin Joseph, aura lieu une 
gi-nndc réunion publique avec le concours assuré 
des citoyens BASLV el BRETON, députe-,. ,ous 
la présidence du citoyen NS'agon, maire dl iénin-
Llélard. . 

tous les ouvriers de totiies corporations sont 
plies d'assister ù la réception des orateurs qui 
aura lieu A f. heures cl demie du soir, avec la Mu
sique Municipale, la Fanfare des Trompettes et 
les Sapeurs-Pompiers. 

La SecHon .Syndicale des mineurs et le Syn
dicat des Vei i le is: le Parti Ouvrier et la Jeunesse 
Socialiste y assisteront. 

MERCHEDI, à 7 heures du malin, ù l'hôpital 
d Héuiii-Lieiurd, distribution de viande aux In
digents assialés du bureau de bienfaisance. 

A onze heures, réunion de tous les groupes sur 
la place, pour effectuer une promenade en ville. 

• - une heure, la Municipalité recevra à i'flôtcl 
de-Ville lés délégations ouvrières qui auraient des 
réclamations ù soumettre aux pouvoirs publics. 

A huit heures du soir, grand bal dans le salon de 
M. Çi-épin, au bénéfice de la Caisse des ouvriers 
verriers malades ct blessés. 

A DUNKEROUst 

La Fête du 1er Mai est organisée, h DtinVérque, 
par- les U.UOO ouvriers syndiqués de Dunkerque 
et des environs, avec le concours des Citoyens 
l lamelin, directeur de la Boulangerie coopérative 
de Paris, administrateur de la Verrerie Ouvrière 
de Cuirnaux, membre de la Botr.'SC Coopérative de-
Paris, membre de la Fédération du Livre, ele ; 
et Aristide Briand, secrétaire du Comité général 
du Parti socialiste. 

Lo matin, a 8 heures, dans la salle des Fêles 
de « La Gauloise ... h Coudckeique liranche, con
férence sur le 1er Mai. par le citoyen lïriiiiid. 

A l'issue de la coulèi ertee, formation du corlège 
des syndiqués el présentation des icvcuiiicalious 
aux Pouvoirs publics. 

1. après-midi, à 2 heures el demie, dans les 
magnifiques salons du Ti ianon, i-ue do l'Abreu
voir, i.'1-aud concert. 

Programme. — Première partie : 1. La jalousie 
d Orosman, grand air pour ténor, Bucquel. des 
Marbriers. — 2. N'àvez-vous pas v u t paysannerie, 
Duval L'Ioj. du Port. — 3, Le roi s'uruuse, romance 
pour baryton, Henry, des Marbriers. — *. Le 
Hanneton, monologue. I avfe. conseiller prud'hom
me des charpentiers de navires. — 5. Le Régiment 
des Ouvriers, romance, Deryckc. des Peintres. — 
U. M. Cogpe, dans son répertoire. 

Causerie sur les Coopératives, par le citoyen 
Hamelin. 

Se pai i ie : 1. Conseils paternels, liacquet, des 
Marbriers. — 2. Airs variés pour piston. A. Sa-
glutarl. du Port. — 3 . Sapin géant, grand sir pour 
basse. Itorel. du Port. — 4. Le Foin, chansonnette 
de genre. Henry, des Marbriers. — a, Amund 
Hubert, dans soii répertoire. — (1. Pour le6 Gosses, 
poésie. Wilisert. des Marbriers. — 7.Le Secret 
de Lise, romance pour lénor, Dobin, des Menui
siers — 8. M. Cogge- dans son répertoire. 

1-e piano d'accompagnement sera tenu par M. 
Dumonl. 

Le soir, a 8 heures, salle de • La Gauloise », 
compte-rendu de la délégation près des pouvoirs 
publics. 

Conférence sur l'utilité syndicale, par Isa ei-
Ismalln. 

Los entrées au concert et aux conférences sont 
absolument gratuites. — Les I t m e s m l iavilées. 

LE 1er MAI 
M CARMAUX 

Carntatrj-, 29 air i l . — La commission du Isa 
Mai comunique la note suivante : 

• Conlornicfnent aux résolutions prises par les 
congrès socialistes Internationale, e l suivant l'ap
pel de la Fédération d'unité socialiste d u Tarn, la 
commission du 1er Mal. représentant des groupée 
politiques et économiques, engage tous les tra
vailleurs du canton a chômer le 1er .liai, comme 
la plupart des travailleurs du monde entier. 

A S A I N T - é T U t N N E 
Samt-Btienne, » ourrf. — A l'occasion da -1er 

Mai. le maire a donné congé aux employés muni
cipaux. Les bureaux de la mairie seront fermés. 

On ne prévoit aucune manifestation. _, 

Ecroulement d'un pont 
S I M O R T » . — 40 BLESSÉS -

Pékin, 29 avril. — Un pont situé entre Lofa et 
Yung-Tsoun s e s t écroulé, ce matin, au m o m e n t 
du passage du premier train venant de Pékin. 11 
Chinois ont été tués et quarante autres w y a g e u r s 
ont été blessés. 

Un télégrame de Tien-Tsin parle seulemepxd'tsy: 
Européen tué et dix Chinois blessés. - _.. <* 

Incendie d'un Cantonnement 
H U I T S O L D A T S B R Û L É S V I F S 

Sainr-Jran-Bret'riau, *» aeril. — l ' a s maison 
couverte en chaume, a èlv incendiée cette nuit an 
gîte d'étape de la roule de Vannes 4 Cortqulden. ' 

£>cpt nommes du 35c régirne-iii d artillerie. accou
rus pour porter secours a leurs camarades, uns 
été victimqs, de leur courage. Ils ont disparu rnisi 
lés décombres, ainsi que le maréchal ues logis de 
gendarmerie Joberi. 

La conduite de ces malheureux a été admirable ; 
ils avaient déjà .réussi h arracher aux flammes 
les artilleurs couchés dans la maison et las nataV 
lanls quand la plancher céda sous leurs pieds et 
la toiture .-effondra. 

La coiiaU-niation est grande dans toute l a c a s 
trée. Le colonel d'Avril, commandant le 35e rd-
iîimenl d'ariilleria. a aussii.M ntégraotiié au mé-
uisièro du la guerre ce déplorable événement. 

Plusieurs soldats out été bitnsé-, ; lis o u i été 
transportés a i'nôpitai do Vannes. 

TRIPLE TENTATIVE DE MEBflTBE 
Montauban, 23 avril. — La. mut dénuées , à II 

heures, une triple tentative, de meurtre a été com
mise par un marchand ambulant, Péue Jules, ûfié 
du ii-eute-quatre ans. 

Ce dernier vivait maritalement avi»c une domes
tique do vingt-quatre ans , Jnlic Tare, dont U av«it 
un enfant. Dans mi «.-ces de jalousie, il a frappé 
son amie de quatre ci*uns de couteau, dont Irais 
dans le dos c l un u la lële. 

l \ ù s il u tenté il assassiner tes patrons de ta 
iille rare, M. et Mme Azouict, restau râleurs 

Les blessures reçues par ceuxrd sont peu gra
ves ; quant ù la fille Taré, on désespère de la s a » 

Pêne a été art été aussitôt ; il a fait <J 
complots. 

U GUERRE WI-ArUGUE 
Cécii Rhodes surpris par les Boers 

Londres, t» nrrif. — Suivant a r e dépéeae du 
c a p du m avril. M. Cecil Rhodes, a été surpris 
car îles Boers qui attaquèrent la vole ferrée au 
moment où il passait cri chemin de fer. 

On sait qua Cauii i luudss est la roi du diamant 
ct. l'un des vorace capitaliste qui ont encourue la 
plus de responsabilité dans le déchaînement de 
cette guerre de spoliation. 

m 

La grève de l'école de Grignon 

Paris, !» avril. — Le direefeur de I*Ecofe d'agri
culture de Grignon, M. Pliilippiun, a eu une en
trevue au minislère de l'agriculture, avec le coel 
de cabinet du ministre. 

il a été décidé que les é lèves qui ne rentre
raient pus denuiln avant midi seraient eoneidérée 
comme démissionnaires ; le directeur dé TEcole 
se refuse absolument à donner satisfaction aux. 
élèves. 

Un télégramme a été «dressé aux familles d* 
ces derniers, pour lenr indiquer te délai fixé 

U'aulrc part l es «lèves ont tenu une réunion 
générale cei aptes-midi ù quatre humres lt la Pilla 
Vel Air: h cette réunion assistait Vf. Paul Delon-
c!e. deouiè, dont le fils est a l'Ecole de Uninori 
Les élèves ont décidé d'attendre jusqu'à demain 
pour prendre une décision. Mais il est probable 
qui l s t enue iont avant le délai fi»ê • 

Grève de téléphonistes 

tondres , 29 auril. - Une grève singulière trient 
d éclater u Londres : colle des téléphonistes de 
nuit employés au Grand Exchanot de U Conioa-
gnie nulionaie des téléphones. wwmi» 

Hier s o u . on leur donna l'ordre inattendu de 
battre les tapis ! — Ils se refusèrent a cette be-
segne . Deux d'entre eux furent mis à oled Lee 
autres cessèrent le travail. Ils demandèrent' une 
entrevue avec tes directeurs q,ui leur fut refusée 
Dans la journée ils lurent prévenus au'on les 
reprendrait le soir, à neul heures. A tour ren
trée, ils furent reçus par l'ingénieur oui leur dit 
qu'ils ne seraient acceptds qu'à condition de bat
tre les tapis ! Ils refusèrent da nouveau et aidt-
•-—l'mu rftimiswnnifiL ""•"••" " vmr
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